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Pari3, 2 jan\ier. 
ta C. Q. T coiiüiiiw * fiMiiûiifcai- t<4fiU- 

toou eii VIM Ja provoiiudt k grèv« ^[^UMsrult 
jwiir oWentr la revi»«>n J" t»'***^ UUTUHO 

I'ue reuHKMi du coinKé conlédàful üei 
<teu\ *«;üon» rèumee), a eu lieu ttl upie^- 
roiiJi à Id C. Ü. T., à «leiix heura». rm M la 
U«inK;-aux-BeU«t. Lordre üu juw iwrtari : 
« Uxuiiben a«B iu-oixmitiww du cumil* Oe w 
grive générale «ur t'anaire Uurand ■•. 

En allentltuil luuvö'lune de la séniK«, r6- 
ïuiuii»i«a et révoIuUoBiiaJrM (iwciitenl 
bj-iiyiii.inH:nl liaii» te oour de limiiw^le tic 
t« MuuKMi il«* fédérahons. MM. Jinihuux, 
■otrfiliért geuèrai, tl Vvelot »ont Ifèi eo- 
lourés. 

Daiicui» fonl entendre de véh«t>«u«i 
pruItt^Latiuna ouiilre la dt^Mion prise par le« 
Il iiiéii^ii de l'Union des ayodioaU de la 
Sein« qui ont cru devoir oonlremander la 
luanilertalkm «tu 1er Janvier, à ta suil« de ta 
commutation de peine dont a MDoflcié Du- 
rand. 

La réiMMOn était privée. 
Elle s'est prolongée Juaqu k 6 heures et de- 

A 7 heures, le communiqué suivant n éli 
Utt à ta |Hr«we, relaltiitt 1«« décitiitine pi-wee 
«u coura de la réunion : 

« Le (XMi^tè oonlMérel, réuni exlraordi- 
tmànamA, le i janvier 1911, en préeence do 
ik eoawMUlion de peine en 7 aiw de r^Hu- 
lèoB, da «Ottdainné i mort l'mivrier Otn-ajid, 
aaorélaira *i Syndicat des Clwrtwnniars du 
Havre, rappelle que l'objel de lu (anipaüiie 
■nireprise par lui, an conformrté des déci- 
■ions des oi-((anlaaUoiia ouvrièroe. a ét^ ft 
TWle tn libéraliou ooinpkMo et définitive de 
nokre camarade. 

.. En oooséquence, il ne voit dons la corn- 
nutation de peine au'un eompromta scanda- 
leux fait entre ta vérité, le» preuvee de I'm- 
Booenoe de Durand et la» eufleoces de la 
otasse ouvrière. 

•• Knfegi*li« avec aoUstaction l'enthousias- 
te élan de rétrobation maDifeelé par tas tra- 
«kiUem, mouvement qui im en a'awen- 
twnt et qui déjA a gainé les miKeiix danr^ 
Itaipiels les priRCipee ae justice sont eiKon 
on ootiMdAvtioii 

i. Adreaae sas renwrciemonts & ttwtee les 
orgarnaations ôtrangèree qui se »ont join*.«» 
à M. 

" Décide lie poursuivre Juaqu'û seliefac- 
ttojt coai|>lète, l'agitation enlamée- 

« Donne mandat & la eonunisaion de grève 
générale, d'accord avec le bureau confédè- 
ml. d'organieer la dit« campagne par voio 
i*alflehee. de treett, de icurnéee, de rtu- 
■tane et de nMettagi pour préparer un ntou- 
«ement gbiéral de toute« le« toroee ouwiè- 

L« mm dû liiistre le Is Variiie 
Pflrli, f janvier. 

Contrairement & certains tu-uiU qui ont 
été répàmliM, te rècenl \a:iaAf: de I aniiral 
Bono de Upejrère avec NT GuisfUau, a 
powi but unique de permettre au ininiatre 
-* ail Suu»-Se4 rèlaire d'ütat, dî vénfter par 

x-iiulnws, sur plaoe le degré dav4nce- 
MM'iit iW'.'i trnvuux relatifs n"x iinilé« nava- 
les ffli c(inslriK-tion uiix i)OftH dt* l»riPtil et 
lie .Saint-Nawipe, à rMclumon de toute ou- 
tre qtiestion. 

Albi. i Janvier. 
De tonf Ic9 »ohite dii d^poj-tement du 

Tarn, on signale de nomtir^ueee chut**« de 
neige qui inWrompe*U w divei-a   endrort« 

Liî<» coin mur* ■.cation«. 

IA oatiuitroph«   da TezprAM 
dlBooiie 

Londn>it, a Janvier. 
Vnb daine qui voyageait dam le train ex- 

prei» d'Ecosse tauipunué & Hawes, a dis- 
paru. 

Son corps ne so trouve par parmi ceux 
de» victimes, et tontes le« rertterches pflec- 
tuéea pour n^trouver ses Lraces août demeu- 
i-ées sans résultat. 

Deux habitante de Oammoka qui ont pén 
dans cet accident ont été enlarréif 

l'uulea les aftatres de la ville ont 'ité sus- 
pendues pt^ndant une heure, en signe    de 

Ajooionfi que le comil* de grève f(M*rata 
aVm K^uni mais n'a pas tait connnllrc l'ob- 
jet des qœetiona examinées. 

LOPonoN D'UN luvournoimAiRB 
Un révotutiornuK^ a Tait les déciar&bons 

«üvantes : 
— i'MÜma tpte ncm n'oMiendrons rian si 

Mue ne montrons pas les dent«. Ceet ainei 
3ne la »irapte annonce d'une n>a»te«)tation 

evant l'Blyeée a eufR pour (aire revem. A 
de mcillem aenUtnents M. FaiUéres. 

•• Nous avons déjà évité te bagne à notre 
camarade Dursnd. h noue faut maintenant 
la juattoe pleine et entière. 

« M. f^ul Meunier, député Ae l'Aut», a 
houvé le fait n«uv«au (}oi doit provoquer 
la révision. 

H Coat   àoous maintenant h agir. 
« Je pmae que la mobtlisatioo de ton>les («s 

lorcea syndicalutoe en vue d'une grève (té- 
aémJe donnerait A réfléchir é nos ^uver 
■•nti. On pourrait, comme premier avort<»- 
aeroent, ortonn«- simplement une sini^n- 
aion de travail de 24 ou de M heures. 

•I Tout porte & croire que l'on se hftierait 
«iors de prendre !ee meMires propres & am^ 
■V ta revMÉon. La classe ouvrière se trouve 
ewore sous le noop de l'indinnation déehal- 
■ée per la condamnation à mort de Durand. 
Les dirigeants de la C G. T. ont leur devoir 
tout tracé. • 

US PRUD'HOHHEt SONT HGCONTElfTS 

Le Président de la Répubiique, & l'annon- 
ce d'une moniteetation que devaieiU faire lei 
conseittere frud'hfwnmes o^ivriers lors de 
tev r^eêptîoB A l'Bly^ée, A l'ocraeion du 
jKMvel an, avait décidé que celte r^oeptwn 
a'ttorvit pee Iteu. 

Le« inMvseéa vités ayant été prfvai'i« 
4e ortie déciston par l'inlcrmélhaire d'un 
fcnelionnaér» de la préfecttrre de polioe. « 
déclarent néeootMte de ce procMé et se 
réuniront iaoeasaxanient pour rédiger une 
proteeteHon. 

La  direction d* l'Opér» 
A Paris 

L£ BHUIT A COI KU DF. VA OKM1S6I0N 
IMÏ U. .MESSAGER. — UN LA DtJAEVT 

l'aria, 2 )anvier, 
L'n incident qui ^'o^t produit ces jours 

dernier» A lOpém, Jors aune réunion des 
coiiimanditairt.'^. 

Lea comptes ayant été réclamés par un des 
principaux uctionnuircs de la maison, le vé- 
ritlcuteur s'y refusa, pi-étcxlant que les 
comptes ne devaient Cue présenté» qu'nui 
assemblées générale«. 

11 n'en fallut pas plus pour mettre le Teu 
ûux poudres. 

Aujuurd hui, on ne priiloil rien moins que 
du départ nécssaire dt- M.  Messagir 

lu do nos t'oiJrèrt.s ii i>u s'entretenir avec 
une personne de l'entunnige du directeur de 
rojwra, qui lui a tait ces iéclarationa : 

— On ae presse un peu de parler du dé- 
part de M. Measager. 

H Le directeur de i'Opt'ni fait nefueKement 
une tournée de concerta en Hussie et en AI 
lemognc, et voua pouvet croire qu'il est ab- 
soluDient en dchora de» bruits qui circulent 
on ce moaunl. 

" D'autre part, û n'a jamais nuinifesié l'in- 
tention d Mbandùaier un poêle ou il remplit 
son devoir A la Hutisfuctioii de tous, isàns 
doute, des ombittons Irouveraiit toujours tx 
se faire jour ; mais elte^ en seront pour 
leurs Irais. 

i> La succession de U. Messager n'est pas 
ouverte, et il fsl luul ä fail curieux qu'on nit 
ftltt'ndu son drport de Parin pour metli'i 
circutatioii des bruits uuMi tendancieux, qa'il 
ne preiidriiit même pas la peine Oc démentir, 
nti était Itt 

« Ajoutons, d'autre ptirl, que M. Drouasan 
s reçu, tuer, à l'C^r«. In personnel (fui ve- 
>iHi( pré^enter.ik la din-ctioii lexpreuaKm oe 
ses voMiN pour raniu-e qni commence. .Au- 
cune allusion n'a é'é (aile A )a dissolution de 
l'aasoeiuUoD dea deux directeurs, bien ou 
con Ira ire. 

UnafàsiondeTrade-Unlons 
•n AngUterra 

Londres, î Janvier. 
A la suile d nn rrlerendum oovert par les 

ouvriers du fer, cinq Irade-unions de oetle 
industrie ont fusionne. 

On communie l'hnportnnre de cette nOtt- 
velle organisation et le. p.ii*tance dont elle 
(li.'ilWsc. 

La  viande boycottée 4 
Triaeta 

Trieste, 2 janvier. 
La population de Trieste vient de décider 

de bovcotter la viande de bouc>)erie qui fait 
défaut 

D>nergiquef> protestations ont été fonon- 
1^3 contre eette situation. I^s Journaux dé- 
clarent que In rareté du Iw'tnil. rniise Initiale 
du lork-out, provient de In mixe en pratifne 
des doctrines prolectionnislcft. 

Un mystère à Montgeron 
UraKitfeUilMrtëefoiar 

Corbeil. 2 jtP.vifr. 
Depuis deux jours on n'avait pas aperçu iï 

Montgeron M. Henri Duiulreveau, M «ni, 
di ineuruut, 4, iiM de Bettavne. Le proph'r 
taire d« I imineufcle, M. Vasseur, fort in- 
fpiiot sur le ooinptc de son tocotaire, fil pn^- 
venir ta ||wW«rmerie de Villenrt've-Sùinl- 
Cieorges, ijui vint tulre une enquête sur 
[lia««. 

Comme la maison où bihflait U. Dautro- 
fau ëtai*. hemiétiuuement fermée, un ser- 

rurier fut n'qut», et on pénétra dans le lo- 
gement. Dans te vestibule, M. Diuitrevpnu 
otait étendu mort, eiMiëreinent dévêtu. On 
n'a relevié sur »on coma aucune Imcp de 
viotenee, ci le docteur Gauthier, qui a pro- 
cédé h. ifxanten du corps, a conotu h une 
n.ort n'-sultnnl   de pnvotions. 

U fait semble exlraontinaire pour celte 
raisiHi que M. Daiilrevoau avait un defHlt 
de TO.Otio fraoC3 ttiez .M. Hunibrel, iiLitaire 
à Bi-uoov. Il fout d<jnc admettre, ii la mort 
est natu'ne-Ue, que M, Daulreveaii, «jui d'ail- 
leurs avait toujours vécu très niiflémblenient 
et pOÄsail ponr élre trte intércsst\ se SIT " 
laissé mourir de faim par avarice. 

La gouvernement atpagnol 

Madrid, 2 janvier. 
M. Clanoli'jtis ci tous les rainislres ont pi-ô- 

té serment cette aprés-mûlL 

RIxa   entre   soldat«  colo- 
niaux 

Brest, i janvi'T 
La iiuH a éié partiealiemnent léouttde en 

rives et. Queralle» de Joutes sortea 
Ptusi^nirs wildata coloniaux qui K 

Inient entre vnx «e sont bb'^taés ^ coup» de 
Iral'iniflle. l'n matelot Je n I .Amirul-.Auhe .> 
a eu un œil crevé et a dû t^ii subir lalilaliun. 

Poursuites contre un lllMr- 
taira 

Monlpelli^r, î janvier. 
.Sur te npport de M. Eymery, commissai- 

r ."(pécml a Montpellier, le parquet a déci- 
dé d'exercer des poursuites, pour provoca- 
tion A l'aawssinat. cfintre le libertaire Car 
Ibala, de B^»ers, d ta suite des paroIeH qui) 
aurait prononeéeB Inna un meeting de pro- 
lislalion en faveur des chemii.i'ts. 

Les menacesdescheminots 
et les anarchistes italiens 

Miten, 2 Janvier. 
TA Co^quHta, or'gane des ohenwiota anar- 

e*iis*?s. pîibliti un artiote extrêmement vio- 
lent, disait que le^ obeminotf ne pemet- 
^ront psR 'a célébration du cinquaatenoire 
de la pmclamaticii de l^ cofiitole de l'Italie, 
et ((ue leurs f>récauttons sont ftriseB pour que 
ta gr^ve tHvoie au moni^'M Opportun. 

L'iir^re de Déve r« i«ra p»» tnnmMA 
i>ar le tét/-^T»t>în. mais par 'jsi si^na cwi 
\-0!itionnK;l, 
 ^  

Cadavre mystérieux A Lon- 
dras 

l/nulras. 2 jan\kr. 
On a. découvert \ Ctaphwi le oodSKT« d'un 

DxlivKfn qu'on a reroisiu oomme 6lanT celui 
(Inn Kreit^uM iifimtné Betw^n.-*. Un n'a 
o<tn itxttee qui pennetle de savoir conmteiit 
i'rt<e victim'; A sucooiutié 

François-Joseph est mn 
bonne santé 

Vienne, 2 janvier. 
Lo bniil .1 couru de la niaJadie de l'enipe- 

leur d'A***ictoe. 
Le.s jopuiTiAu.t publient Iw rwiseigne- 

niâmes sojvanta : 
u L'einperertr a aasietî, hier soir, A Schcen- 

brunn, à un dloer de laimtte qui a doré iu>e 
heure et demie. Il eiuit «ta très bonne hu» 
■ni-'nr ; il a eu des eniretiena très animés 
n\ec lea nicniöies de la fomi-He e' a re^u 
knuJK [.4*-ila/ioiis ;\ l'oeciwioii dn Nouvel .\ii. 
H R'e«t mi» au lit A l'heure )tat>iluelie et a eu 
une »uit Ir-:« ralnts. 11 s'est le\é ce m 
de bonne he ire coinme de eoutunie. Ayrba le 
df-j.'nîïer.il H (.-st livri- à ses occikoalaoua .^xir- 
natiénes. Son élM <le sairfe est exoelient et 
ne donne psii hei) n ia moiiKlre inqiBéUiria. 

H On espère que W- tafrer rtiume dont d est 
aUeÉntactH guéri dici |ieu «le JINV«. Le sou- 
verain restera jue:|u à ce otoment-lA à 
ScbooiteuiBi ». 

Mmm l'Miniin 
•II' 

Paris, 2 iooviar. 
Aux six grande« réunions annoneécs poar 

le dimanche & ttuivwr, il convient d'ajûOer 
une grande conVieiic qui sera faite à Nan- 
cy, sous le Dotronage au groupe par MM. 
Abel Perry, Lebron et diver« iwputâs d« la 
région de l'Est. 

Nuit mouvamantéa A Mr^9li 

Brest, 2 Janvier. 
La nuit du 1er au 2 Janvier a été marquée 

A Breat par de nombreuses rixes. 
Le matelot Kloi Bvane. embarqué tt hcR'd 

de l'amiral " Aube u. a eu un «ru eniTè aa 
cours d'une bagarre ; Mlle Marie Charles, t\ 
ans, débitante de vtiis, en voalont s^^rer 
deux individus qui se battaient, a été bfesaée 
dim (Mup de couteau ; le soldat Dooérln, da 
2* cotaniaL a uié blessé d'un coap de baioR- 
nette au ftanc gauche et Evauoa, fan coiqi 
de 3abrc A la Icte. 

l^ nuartiiT-maltrc armurier Ra.ulTi?, em- 
barque à bord du contre-torpilleur i< Orf- 
numme >'. fst tombé accidentellement en mer 
et s.'cm nnvc. 

Mouvement dans la mafla- 
trature colonie la 

DerUii, 2 janvier. 
OD n'a sua» indice qui HCiwaliH d'être 

i.x.'! sar le »M^, du ballon nuie^rmtà, parti 
de lierlwi ►»■er On craint qu'une catiatrôpbe 
ne lui soitaorveipt; 

Pari-i, i Janvier. 
Le t Journal ofrtHfl » puMiei-a demain i 

importAßl mouvemenl dans ta nugistrsture 
coloniale. 

U& accideri do CbtmiB de fér 
•B fan d« Mentluçon 

DES DËG.ATS MATUtlH^t.  M.AI6 PAS 
we. mUESStA 

Montfnçon   9 janvier. 
Par suite du déraillement de la locomotive 

d'un train expr«a do Pari», une coliisi-m 
s'est produite, en gare de Monthnwn, ealre 
deux locomotives qui eflecluaitnt une ma- 
ntcuvre. 

Les dégels moléiMs sont Importants. 
Dans le train express, lej voyagjeur» en ont 
été quittes pour une forte couintotioii. 

Agitation   parmi   las  •m 
ployés de Banque en Italia 

Milan, 2 Jonvier. 
l'n meeting d'employés de banques a eu 

lieu tl Milan. Les asaislants ont voté un or- 
dre du jour dcmundanl qu'en présence du 
renchérissement j^énéra' des vivres et des 
toyers, il leur soil occordé une augmenlutJon 
de salaire. 

Des résolutions annlog-jee ont élé votées 
par tas employés des banquee d« Turui, Gé 
ne«. Borne et Naples. 

La marin ratse tué par une 
sentinelle A Toulon 

Toulon, 2 Janvier. 
L'enquête A Inqucitc il s ùté procédé nu- 

jourdTioi àrnin In létale méprise qn* n ooâlé 
ta vie a un nialçlot russe, hier soir, a étnbl- 
que te footionaairo avait lait les sommations 
réglementaires que malheuruownient Ica 
Hu<<ses ne comprirent pas. 

Le Préfft maritime s'est rendu ensuite im- 
médiatement an consulat russe et aaprés du 
commandant du ruiracsé ruese pour espri- 
mer ses regrets au sujet de ce douloureux 
incidenL 

1,68 ubséqupff de la viclime seront célébrées 
sotennetlemeiit demain matin à fO hcnreA. 

Irft grére des Miaeors 
du a«Miii<i«u*fl« 

BXE NENa lINBaBAKnS aXTEMnoN 
Uèfi, t ^nvlw. 

L« irruvcmMU ff^vtal« parai >m m ■ 
nmn au baMin de LUfB t^tnà «ne #Xï ii 
eitonsioo. 

Ptiâieon ctioriMMuu^t ont dO, tulour- 
dllDl, otmer rouptètaiiMnl teur «xploila- 
Mon. Le iKimbr« de« g^\-icte« ,'£]è\-e ac- 
tuWkr>ânt à l?.Oro. 

Agitation parmi ta* mineur* 
dy Palatinat 

Berti,, 2 janx-ter. 
Une «ri«jD« ttaUim rtp« actulkraeot 
ira« tel mlnrano PiwiM. 
Dana una ttuiàn l«Bn t «MtaAr et h 

iMiaane «iiMilwl «n ffaat nntn tm- 
<re siH. Ha ont <UdM 4« MEaaOm, k yiUr 
àt celte aenéa, <■■ mÊmmmàÊlÊfm da M % 
dea alfa«-.« « rM>Mbn «i iMtat dea 
aniHWlw. 

OUparWoB d^n kaUMi 

DANS LAJEGIOU 
Un cheminotMt Wsafsn ds St-Amand 

Lundi matin, M. looia Comiî, vi^il-eur •Vi 
dép<X Je \aieiK*eiio««. se trouvoil en servi- 
ce d8n.<< la gare de SaiRt-Amaod, remarqua 
que le thenno-sj-^wn d'âne voiture ne (onc- 
lionnail Das M. ComB, afrrés un rapide 
examen, pigea sans deale qae ta travail de 
réparation ne devait durer que qoelqms se- 
condes, car il ne prévint pas le macbinisle 
taisant ta nianoniviv, né^aa de placer 
les drapeaux avertiaeurs et se glissa sous la 
voiture taisant partie d'une raioe de wa- 
gons. 

Le machiniste ayant lancé la loeomolire 
i(ui devait emporter ta rame, Lotaa Comil 
rDiila sijuä W roues des vébicules mis (m 
branle 

Uuand on se porta A son sccoars, il w 
df'nnait plus signe de vie. 

M. I/>nis Comil   était Agé de 4'? ans ; il 
isse ime veuve avec deux entante habi- 

tant ^'slenciennes. 

ffixe 
.\|| cours d'une discussion, survenue le 

ter janvier, entre Vanduonne Théophile et 
un sieur C..., le premier rrrut un violent 
coup de pied done tas pariieâ ■rxiK'lln». Il 
s suocoiiAé »pris da vives soulfranoe». 

SIUNa KâUNO ULL^ 
Nous rappelons A nos concitoyens qn'i 

parlu' daujoord'hui les soirées (ta gala, d'.» 
eodredw âucont beo doréwivaQt lou» tes 

inacrli«, ait prix d'eatré« de l " I frane. 

LES TERRBIETiS S'AOTEKT 

MENACE DE OIttVE 
.Soiiil-Malo, 2 janvier. 

Le Kyndieat da^jrrenenvas vient de pré- 
senter au.v ajmaBiN une longue liste i\« n- 
vendicalioiLJ- 

11 ik.'inou'ta', eiilre anlre.s choerCd. que le» 
arniataivra ronsen^ertt ä diwenter rïirec*en»eitl 
ave<: le ^yndioat (tas otivriM's. »«ns l'inter- 
mMi^iire daucune aulontc'. »oit gouverne- 
mentale, administrative ot politique. 

I.e8 armateum, jusqn lei. se »ont toujours 
i'::fLtté A  reconnaître le syitdioat. 

On i>e Jeiiuwiile s'ita vont alnliquer sur oe 
point. 

Dans ta cas ponlrsime. la piVve dont il» 
sont menacé» aurait peu de clMuige d« réus- 
sir, la plniart de« équipages étani déjà cow- 
posés poiB- la pèche prochaine. 

Pour tn^iigi>rer ee etoaafenient, qri sera 
lavorAbtaineBl aeoueitt par Isa nonfei >u.i 
tobitiii^s du Rink de la nu NaékmalUt ta di- 
rection Aki Gnand Skatinc Lüais eieMîae jn 
Grand Mtttch de Hacfcejr. 

Ce irateh, d'un intérM sportir capital. *e 
livrer« entre l'équi^ du Hocifcey <Jub Lil- 
lois et 1er* prolasaeur» du Sknling On peut 
|.r^V()ir qu i] sera très chaudement dwpulé 
de part ?l d'outre. le« Jouteurs n'entraînent 
en effet avec dieciptine pour défendre vail- 
tamfueiil lerirs chance* Tous pe«t qm si- 
nv>nl ta t>enu sport voudront assister A cet- 
te lutte semationnelta. 

IJ?S cartes de fsTeiïr f^*ror^ suspandnes 
les mardifl. mais eDea deviendroot valaUs« 
tas vendredi». 

NORD 
DOOAl 

A ta Co«r i'SffH. — M. Lavolx, consdl- 
hr A la Cour d'sppd de Douai, est admis fi 
faire \n)n\T ses droits A la retraite, et esl 
f dinirr cooîîJltar hcwiratPs. 

V|wés'>irsilSH ja«<Éaa<a. - La plupart 
vka atlistes qui doivent prêter leiâ eoti- 
rnnr^ A la prochaine représentation classi- 
que éLtnt retenus au OMifeu de janvier A 
MontrOirl.t o'"i 11 participent A une sérir 
<lc fêtes rxiranrdiniwiws, la (*ale du >4 .*n- 
vier, -fti) avait été tout d'ab^>nd iitdiqaee. 
i'"a x»^ pn étr« nMiiiteiiue. N.wi «nnonc. 
inns |)tiv-bainement la data définitive de 

■ iio se Mice. 

bOOCBABI 
:>!. — Oa a twu v'é 'jne b* 

francs, apparïeuai-'.   L 
couslruetiua da bateaux Pal 

Marais a éU airété. «an , 
Cet individu est Inculpé d« C 
sar s« lemmo. 

P.A.8-r>E:-Ci 

an«,  ajiwntl 
mania   roorei 

daiM «I beuNlear, 
trouvait accroché A la , 
tant, baacuta et lui écraisa 
mur 

Le paaw« «liant CTH. n 
ée as« aareals où il exi 

roaelMtw«. 

I porteoMauia^ Mr | 
Samedi KtrHtAng 

ma «sait oubbé un pr-*—    — 
blette exténnire dn g 
pria un ticket pow f 
deBéthane. Un petit  
Boulaol, s'est ewfirssaé tm 
fflonnaia. Mais OB s'est i 
que ausajtût et ta gaâin ji'« ■  
arrêté sar ta Grand'Plaeey 8w aiÉI \ 
fr que contenait le ^aHeéMMMa Mi 
trouvé fô francs doiM 
déjA dépensé ta reste. 

' »ocya; 

niaüntte. un nuvner Vamammym 
•^» anH, d^'nieurant A Saloatè d 
jain|>e  droite tiroyée soaa | 
berlia« au fund de la km'. 
des Béthuoe. à MaziAgarte. i 
lé A l'hôpital de Bèlbutie, où on a j 

ipDialioa. 

LE  SPORi 
Un grand con^jor» U __ 

rotiers. organisé pnr te Ralfv t 
marois, sous les auspices da la ~ 

u & .Sdint-Omer, 1« I 
2 h. 1, en ta s^lta (t 
de ptis en eapècsB. i 
root allaelés i aai la 
tous 
tau, me dr~ Calais. 

Le«   rngjfrr-Ti'■ aarpiU 
Bonfita. rue de Tliérauaaai 
janvtar indus. TMte 
«ptée que si Hle •» 
n-ioiliè da moulant de ta 
se divisera en isftABun 

diame a>i rcnarl. 

FOOf*AIX ASeOCXATMN 

A use. 

DcvaiU un nomt»r«ox f 
part» très inlércaaanle, I 
a battu »n9 »laipe da et 
par 2 tiuts d f. 

L'Olympique Lilloia, raAIgrt 
tous ses »—" ' *"^ 

mi-temps,  le» Littois    m 
1fil(^> a rieo. Sana   la 
dés ta éibut, ka u^teurs i, 
quelques instants avuiit te *    _ 
tlnal. l'Otymptque porvicol   à 1 
but victorieux. 

Hatch aal Mire IM trr-3- 
fPari«, Vialmoutell I, Dereyaod f î 

Duc 2, PonUort I) 
Le match qui metlatl en prercaae I 

paa iwrésoiletlves de Pwis et da I 
rUASX. «'«u — 

dignité  ce malrli wlérrai 
mi-temps (ui tout * l'avsnlage 4 
qui, oonjuguaat mieux ' " 

dMea. 
A la rtpriae, l'éf 

sft, le« joueurs s'enta 
sent Dix mioutes avant la In, ta f 
rient plus darccksM« éfalp« 
drv roprantagc. Mafcsa" i roprantaac. MaftoMea 

ipèek« laA «eariUMÉM 
nstt un noaveaa bal i réussit _. __        j •» ria« 

Cfat an walrli nul 

FfuMIelon du S Jsnvbr 

EEPttDE MARTHE 
I*»r I>«.ul BEUTlSTATr 

— Kh btaa, fit gravement le vieux molire, 
%l y mettais trop de modarti«. mon camars' 
e» C'««t «Door« un peu acide, mais   géité- 
flcaz... mais chaud... 

„. TrAa bien, mon entant, faisail-ll en se 
hiTial et «■ tapotant la joue de la petite, 
onoof« toule vibrante... tout« enfiévrée . et 
4éjA pleine de joie et d espoir, — tout A tait 
Men. Ça M VMS a pa« Miguée f 

— Oh ! Je ta recommencerai« tout de suite 
il vous vouliea, monsieur .. 

— .\h ! ta belle ardeur ! . nous étions 
«omme eeta, Plaresisn... 

— T« rappetl««-(ji cette fois où M Aub«r 
nous avait fait exéeul<'r le deuxième acte d« 
to« MuetI« m tfaHi <M* d« suit«.. 

— Ah ! que c'est vtciui . .et que ça noua 
vieillit le B« t« sigoale pM, purre que lu 
Tas c<-rlainement aperçue aimsi tiien que 
MM), I« Mlita gtne quil y a «noore «ur le 
a fa " dtèae... 

— . »our I« pssragt k la votx d« IM«..- ' 
4i T«tifl. fHteltr     ce que Je )« «l^^s 

... hinie. cxpllquait-il sUM:lôt r. «on vieil« 
*m««rade, il v n Irnp peu de teni|>fl que na 
"Mix a «ease « muar .. et M n at ptt voulu 

taïauHH Irap auf ee 
MS0< 

r la peut* i 
fe s; déneat 

— El nui«, c« que j'en dis    Combiei 
»4-il 9v{ iToa ««Mannt ««iiliMim t 

Barbet en haussant les épautas.. Ah I mon 
ami, si tu voyais la la^iHi dont on apprend A 
chantar, maitftenanl. 

— Entin... ta cunolneion T 
— La voici. Tu veux la présenter an Con- 

servaloir« } 
— C'est e'ta qui veut y aller. 
— Elle a mille [ois raison.    J'en dinii un 

mot A Ambnuse Thomas  Ça ira tout seul. . 
On lui lera «hanter cH air-là. «■« )L*era 
mieux que bien. .  Tn n'as plus qu'à Irpr 
curer le« paptars néirsssaires : l'sxtrait ( 
nainstuire, I autoriAulion do la famillp, etc. 
Enfin, comme d« notre tamp8 

On entendait des jeunes vaix    dans 
pièce A côté. — C êtateat d«t élAvn   attai 
daiM   le inaitre. Il serra vigoMnoasasant la 
man de Floreetao. 

— An rcvwir, mon %-taux... 
Il ent encore une caresse » A la papa » 

pour Gilbert« : 
— Bi.nne clionee. petite étoiîe en herbe,. 
El ils prirent congé. 
Elta, radie u«e. 
Lut. moins ravi maJnlenant. 
<>l arl« d« naissance t.   Comment sllatl- 

Il faire T Et lautorisation de la faioille I 
IV 

Paaionrcl turHeomalla 
En rentrant rue Ctignaiicourt, — pondanl 

qihi Gilberte, eu enmbld de nés vueux, sau- 
tait <k< jiie, «>mbrassait patit père, embras- 

! spii Hose, embrassait (asior, — Floraotao 
: devenaiL île plus en plus |>ré<MXiipé. 

Mai« A celle pi^éoceupalMn-lA, - l'étoita en 
herbe n ne songeait gum' A prtndtv garde. 

TooU' A la ße, eOe s'occ-ivait déJA A bâtir 
c**« chAteoiix m Espagn«, oea merveilleux 
ehAteaux aai. si «oavent, na Èont q<ie d« dé- 
eerontes dtlmére«. et qaaad «Ha rH H vieux 
régis««ur prendre son chapaaa t 

— Tu par«, few ftn t 

— Oui. fll-il tacimiqueinenL 
— Tu vas à tu régie 1 
— Oui. 
— Itlsis tu n'oublies pas... 
— ytifi done / 
— Ce que M. Barbnt t'a dit. I^s pièces A 

produire pour enirer au C.«n«ervato*re. Il ne 
Fant pos M mettre en retard... Ce ««Ka bien 

J mieux do s'y prendre d'avance... 
— Oui..   Jy aonge... j'y songe. 
El il était parti. 
Ah I l>tcu non, il ne menlaii pas en disant 

a ti'tte petite qu'il HiinK>^ail à cela  . 
Il ne songeait mène pas h autre eboae. 
.stulement, «Ue n'était pa« préd«énient 

gaie, sa songerie. 
Ou'sllail-il faire 1 
D'état civil, «Ita a'en ivall pan, cette en- 

fant.. elle n'en avait plus .. 
■\ la grande rigueur, il %a rondnil bien 

compt« que cet acte de naipsanre qui n'exis- 
tait pim. on devait pouvoir le remplacer par 
entre chose. 

On ne peut rnndaiTWter un'' enfant, parce 
que les l*nii«iwens ofit narcagé «on pays, ft 
rester Indéfiniment «an« nom et sans étal ci- 
vil. 

H devait y avoir un mnyen,,, il y en avait 
un... c'est eerlahi. 

Mais ce rmiyen.. en admettant qu'on te 
trouvât      illsit snk'oer tcnl droit k ceci : 

En établiMtint d'nne façon ou d'une autre 
qne Gilberlo élan Nile de Marthe Lamaistre, 
oi MsMirsll du Brfm» coup qu« Orégoire 
l>'niaistr« était ta grand-pér} de o«tl« en- 
fant. 

Alors., c'est A lui qu'aOalt appartanir I» 
puissance patamHI«..   la tutelle .  toiN tm 

i    posa«   au ^«iid-pér« quand la gnér« 

ir««t Ivl qal AavMll donner cette aalorl- 
saUon «aoA laquât» Otttwt« a« «MM pa« 
sduilu aa Con««nia(«Hia. 

Alors... 11 (loarrait donc, c« vieux si ta- 
rouelie... si nniNtoyable... il puurraît donc 
re|>r<'ni>rc reniant.. i| iicirrait donc se re- 
fuser ù pemie+tre ce qu'avec tant de soio^ 
Imn ik- travail on avait préperé... 

Cèl,»il lembta. cette incertitnde l.. 
— ifi »«19 bien, Isi-'ait Khritvstaa, )e eata 

bien..   ,1 IM^I peiil-«4rc plus de ce motattr... 
Et il grommelait : 
— <:'i->t ça qui urrangeratt tas affaires t 
Et il suivait s>jn idée : 
N'in, assuréinenl. il ne souhaitait pas sa 

HKHi... Jamais il n'avait soultsité la mort de 
perxMine. . Mais enlln.. quelle itimpiih^- 
tton !.. 

l'tus de famille.. Aussilât Ploresfan repa- 
raissait. . Il »e prt-volail du droit serré mie 
Marthe lui avait donné en lui léguaut cène 
pauvre petite. . 

Oui, mais ce droit., comment l'AaUi- 
rait-ii }. . Comuienl ta rendrail-d seulement 
probubta î... 

Kiei) n* ta confirmait, pas méuM tn l«a- 
tanw-nt... ptia même un pôiMer... 

Kt cepetMlnnl ta vieux DOûho'UOie se disait 
ol)sUnéiaeiU : 

— Hcn. . ce n'e«t pas possibl« <pM ta. foi 
«oit itnlqiicntent une gène... tme «ntruve 
pour le« pauvres gen.««.. Ce doit étr« aussi 
une aide. . 

El il eunL'hinil : 
— Tout ça doit pouvoir «arrsngïr I 
Kl okirs ridée lui était venue de reooarir 

«noorc un« toi« aux lumière« d'Arsène Paa- 
lMr«t,— da ca vtaux renard qui, 4e la loi 
ro—aisialt teua ta« ■agutai, ~ «t avait ex- 
ploré laa ■argti nianx encore qw tas tex- 
te« du «04*^ 

Une foi« l'kUa venue, — elle Si «oa ebe- 
■tn, — M* «'■■«la pmfondémeat. 

De «art« ftM, pa« plus tard qu* ta tand«- 
iMin. PtaMato* parut d« boa iMtia m <i- 
•aoià GHbarU : 

— Je vais m'OMupar d« toi, eaasaMU« 
Btdott. 

— Pour ta CoBoarmtoire t 
— Justement. 
— Tu es gentd eoouD« ua aawur, pâlit pè- 

ro chén !... 
El ta hoobomiDe Ata, darc dare, du côté 

de la rue de Bucl. 
I*asloiir«t y demeurait toujoiu-«. Flon.»- 

tan te«cvatt. 
Il avait «u la chance da la reanatrer il 

in'y avait méoM paa très tongtarafa, ils 
'avaient hu nn boek «naamble, mstotre de M 
I rajeunir un pen par w« souvenirs. 

De sorte qv« tiafeai CaéTatrea II voyant 
entrer : 

— Eh I Florcalaa î... Je ne Aral M« ^ae 
je perui« à toi maim ça Ml fnaoi attaa« 
plaisir de le voir, vtaa» taana^ntaatar. Ta 
 itaAHaKWrr ne te décideras dcM 

- Mais je t'assnra ne e'ni aallll. pro- 
tUr  testa andactauaeoMnt 

— Gh hen, lu as 4« ta chaw». Mol, Je sida 
comm* ta chocolat. Vois t'd« «ont véaéra- 
bl««, rcirx qui me restent.. 'Veux-tu un« cl* 
gnrella f 

Et Aiir nn geste re refnt da Plonalaa ; 
— Ah ! c est vrai... ta D« IOUMB paa... da 

peur d'érailtar ton diamant.. Ta aa tari.. 
l'ne cigarette. vai»4H, «V«t wi rita* «t ra> 
tour pour le pay« «t ma oaHHta lia —ifctie 
mentf d« la vie... 

— C7««t runciMBl ▼isi ^B'OB €B a... 4«a 
embêtements... 

— OQ'««t-«a qal farrh» T 
— Oh I A mol, ctea... Cc«t «neara pour 

ma petlta.. 
— Qa'eat-ee qa'eSa t*« taiL la jo«««Ha«T... 

raie doit «tre erand^ k pt«MOC 
— Oïlaa« an« 
— Qu« v«nx-to... Cast ré«a oS «a» «HB- 

■McuBl à «akétar loar oai« . 

— Oh I Anéne. 
mante eafaal.. 

— Alors... 
— Voita : I« 

servalutre... je 
— Et elle lie veut pa% 
— AI) ! iu»a ^mi... a 

I    El mot, je SUIS biet! 
— Pourquoi T 
— Pane qu'un a'anlH 

qu'avec un extrait d« ~ 
aation d«a parents. 

— Klalor«? 
— D*»cta de naiaMai,ta 

n'en a pa«. 
-Ow. te 

ca«É; taiiM...j*Bi ai I 

— tt «i par ha«ard oa 
hdr, 0*1 aïlnét de   oalai 
«vooar qu« la petite a nn 
bas... El alors tu 

«vrait di 
Sord, il n« la d 
ensuite il aérait e^tal 
mapecila.. D« aert«9 
te aoia bien «nnayd I 

Mua, vWO« nouli... 

. nn  «and i^ 
endslklA . ^ 

SoraSl«. 
qatf^'aO« sott d'une J 

OMOOOLJkT 

rarrmi—ar ri 
F AS S A Q a Ai.rra ar I 


